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Le diinaavcb* 5 juiltet : AfcM IMIaMM-. 
«uznâiil«r à Fto\’«nDee.

Le premier dimancbe de chaqu* triOM»- 
tra : BourglMltM, F>»M-Notr»-DaM«. f i « w -  
taint-SaarwiMnt. S<‘

Lm 9 itüMK--------------------------- . _
Deuxième vendredi do mois : Sain^Mat»- 

rtee ~
Deuxième sainedi du moie : 

Matre-OMM», à sept beuree.
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Ghanfara dit M patit
Fin de la tfanee du vendredi S JuiUet m t

VtR IF IO ATIO N  OE P O U V * IM
Le PRESIDENT dit que le prem l» boMaa 

conclut à l'annulation des opérations M«cto- 
raiea de Troycs dans la deuxième circooa- 
crlMlon.

M. i-\COTTE Uttciare que le» falU »ur

âuels on s'appuie pour demander aon invall- 
atk>n sont inexacts. C’est un procès de ten

dance qu'on lui fdlt actueUement.
Lin socialistes interpellent violejnment l'or*r 

«eur. La droite révlaïoe avec insistance le rap- 
l»üTVi*ur.

M. LACOTTE, avant de descendre de la 
tribune, attaque vivement certains parlemen
ta ire  nouunment M. Jaurès.

lA  droite continue a crier t Rapporteur ! 
Bapporteur ! >

Füialement, M. BRACKE. rapporteur, monte 
A la tr’bune. Il signale que M. Lacoue a  été 
condamné pour dlifamation et injures.

n  demande l'adoption des cooclustonft du 
feUTCftU.

M. LACOTTB i»*«iMHqtie l’attitade <m*il «  
«a  en dlversee clrcongtanoes. (emlamatlowa). 
mais dans les camna^nes da i*e«ee «u l i  a 
talt.4. il assure qu'il n’a jaQtaia trempé sa 
plume dans la boue.

M. LACOTTE demande à la Chambre de ne 
pas lui faire un procès de tendance, et de re
pousser les conclusions du premier burean. 

On crie : • Clôture ! Clâture 1 
La clôture est prononcée.

EE QUORUM KEST PAS ATTEINT  
La demande d’invalidation donne lieu à na 

•cTutin.
Les députés de gauche votent blanc. Ceux 

de droite s'abstiennent, si bien qtie le Prési- 
dient annonce que le quorum n'étant pas at
teint, il y  aura lieu de procéder a un deozlè- 
(ne tour de scrutin fixe à mardi après-midL 

Séance levée 4 7 h. 30.
Lundi après-midi, la Chambre tiendra 

.•iin» séance de pure forme pour leoevoir le 
ttMdfet de retour du Sénat

O T - A . T

f in  de la stance du vendredi s fuiUet 19H

L*IMI>OT COMPLEMENTAIRE
M. .\IMOND dit que la Commission ne peut 

pas suivre M. Touron et ÉLemaotle au seoat. 
U’accorU avec le Gouvernement. Ue repousser 
ie contre-projet.

M  NOCLELNS parla cVns le même sens, n 
atllrme qive Jamais on n uura le droit d'exigiw 
Ja production <les livres. Vous vous méfiez, 
«^ i l ,  de nos at ênts !

M. DE LAXARZELLE. — Non ! mais des 
bommes politiques qui sont derrière eux.

Le contre-projet Touron est repoussé par 198 
voix contre rt.

Après une inter\entlon de M. OE SELVES, 
f  article l  est adopté par tso voiœ contre U.

L/article 8 relatif a l'impOt général sur le 
revenu est également voté ainsi que l’aitlcle 9.

La séance est levée à 6 heures 30.
Séance ce matin.

De la  laïque
à l’anarchie

Ohaz Im  ImtltiitMirs dt la Sm u m

Plusieuxs ont déjà prouvé qu« l'état 
d'anarchie, de crimes et de ruine publi
que dans lequel se débat notre malheu
reuse France était, pour beaucoup, la  con
séquence d «  l'éducation u laïque », lisez 
irréligieuse.

Un (ait tout récent vient de montrer 
comment uu certain nombre d instituteurs 
üans Uien étaient volontairement et con
sciencieusement prolesseurs d’unarchie.

«  La section syndicale des instituteurs 
de la Som^nie > a son siège social à  la 
Bourse du Travail d'Amiens.

' Et c'est là que, jeixli, elle a voté l ’ordre 
du jour suivant :

«  La Section syndicale des instituteurs 
de la Somme, réunie en assemblée géné

fÜ IÉ Iiiit :
Æ ^ e

it lw  révoltés poor l«n r  ■ attituds

Nous n « prétendons pas que l'indisci* 
pUiM dM postiwn soit sons «zctiss. Psu>y ——̂  OT/tk ••Ulg «AVUUV. JT

lières, dupés par les poltUciens. ils 
omW ê. avoir un moment de ccrfère. Mais 
les natituteurs de la Somme, eux, ont a f l  

'»n t pas d ’intérêts en jeu. 
délibéré, non pas sous

à froid. Us n’avaient po» d ’intérêts en jeu. 
C’est de propos délibéré, non pas sous 
l ’empire d'un sentiment violent, mais au• UJIM9 «EU
nonrv d’une doctrine, qu'ils ont applaudi à 
des gestes de révolte.

Kt ceci constitue pour la  société ün véri
table péril. La  tâche qui incombe aux ins
tituteurs est autrement dMicaCé que la dis- 
trib'ution des lèttres et d ^  imprimés. Ils 
sont IM édticateurs du peuple.'

Quelles (rénéràtions de révoltés vont 
donc former de tels maîtres I 

Les politiciens anticléricaux ont JH>ur 
OM é g a i^  paternel a'V«u«leiuent Its ns 
veulent pas voir ceux qui d « à  s'insaiKeni 
Mois le jo iir viendra où Ils d«vTont avouer 
que si l ’école la'ique a  besoin d’étre dMen- 
due, c’est contre ceux qui y  professent

ONT AMmERSiURE
pour M«r OEUMAIRE

L ’obit solennel pour le repos de l ’àme 
de M sr Dslamaire, décédé archevêque de 
Camtarai, le 21 juillet 1913, sera célébré, «n  
la  Basilique métropolitaine, le wsrersdl 
15 luHIet preshain, A neuf heurM du

La  date en «s t queknie peu avancée en 
raison du Congrès eucharistique de Lour
des.

M çr CboUet, archevêque de Cambrai, 
fftuera lui-méme. Sa Grmjofficiera lui-méme. Sa Grandeur veut par 

14 rendre tm religieux hommage à la 
grwnde et inoubliable mémoire du Pontife 
défunt et donner un témoignage de m  pro* 
fonde sympathie à son honorable famille.

NN. Monnier évéque de Lydda ; 
Lobbedev, évéque d’Arros ; Charost, évê
que de L ille ; Quilliet, évèqûe d « Limoges, 
assisteront 4 la cérémonie.

N. B. — M%I. les Ecclésiastiques qui d ^  
sireraiènt dîner à Caznbrai sont priés 
d’e n v o ^  leur carte le plus tôt possible, A 
M. l ’Econome de l’institution N.-D, de 
Grâce.

De même, MM. les Abbés des Grands-Sé- 
minairM.

N o m N n  M i g i i i t M
D i o c * > »  d e  C a m b r a i

On Ut dans Le Diocèse de Cambrai : 

NOMINATIONS EDOLESIASTIQUES
M. Marçay, -vicaire à Roubaix Sacré- 

COBur, est nommé curé jde Wavrechain- 
sous-F^ulx, en remplaïoement de M. De- 
weine, démissionnsJr» pour raison de 
santé.

M. Rousé, vicatee & Quiéwy, est trans
féré à FUnes*lez-Racbes.

D io c «M  <!• Llll«

raie, le 25 iuin, à la Bourse du 1 ravail, a 
Amiens, adresse ses sympathies aux pos
tiers et espère que leur attitude énergique 
leur fera obtenir satisfaction auprès des 
pouvoirs publics ».

Voilà des gaillards qui ne prennent pas 
de mitaines poux faire tconualtre leurs 
goûts.

Des postiers entravent un grand service 
pubUc uu risque de causer les plus graves 
préjudices à des milliers de citoyens. Iis 
se révoltent. Autorit.iires et goguenards, 
le képi sur l'oreille, ils raillent et cons
puent le représentant du gouvernement, 
qui, le cluipeau à la main, vient les sup
plier de roprendre leur service.

Voilà ce que nous aimons, disent les ins
tituteurs syndicalistes. Voilà comment 
noui voulons qu’on mène les choses. Et il»

On lit dans la  Semaine rMnieuee de LiUe :

NOMINATIONS EOOLEEIAETIQU E «
M. l’obbé Henri Rigant, curé de M on»«n - 

Barœul, et K . l ’abM  L<ouis Dervattx, ouré 
de FtomellM, auront rang de cJwnninoe 
Uttdaires du Chapitro Catbédral de LiUe.

M. rabbé EUe HanlKhoote. eraeé de Ro- 
aeodael, 'vic»doy«ti, est nommé chanoine 
h on o ra i» de Lille.

LE OONQM S EUEHARISTIQUE 
O t  U M IRO Bt

C ’M t le dimancbe 26 juillet qiM se cl6- 
ture, A Loordes, le. Congrès Eucharistique 
international. A  cette occasion. Nous or
donnons que :

1* Lee cloches soient sonnées dans toutee 
iee paroisses du diocèse dans la  soirée do  
samedi 2S juiUet ;

Que le dimancbe 26 juillet, 1* Saint 
Sacrement soit exposé pendant lA ^prand'- 
messe, dans toutes lee é lis e s  et chai>eUM 
du diocèse.

Nous conseillons de rendre plas solennel 
le sahit qui suit les vêpres du dimanche 
26 jviBet, « t  d’y  fa ire exécuter des chants 
de ciroonstanoe en l'homieuT du Saint 
Sscxemeat et d « la  Sainte Vierge, «n  union 
avec les solennités eucbaristiques de Lour
des.

Nous rappelorw que le Saint-Père a  ac
cordé une indulgence plénière aux person
nes qui feront la. sainte communion le di
mancbe 26 juillet. (Communiqué).

On Ut encore dans la Semaine religieuse : 
Monseigneur l’Ev*que nous charge d’ex

primer sa recoimaissance aux communau
tés religieuses et aux fidèles qui, à la. pre
mière noiivelle de aon indispositioii, se 
.sont empressés d’adresser à. Dieu leurs 
prières pour obtenir promptf» giiérison.

(ir:ï< -^  iiu  c io !. <-lles mihi «\ an i:ées . I je  
p h iegn iu ii q u i s 'éU iil fornk^ ù I t-n-trée d «  la  
gorge, asse* gros pour mettre la vie' dans 
un danger prochain, a  été, à  temps et heu
reusement terré.

Cette inflammation locale a  été le fruit 
des fa tifiw s i«H>osées par les visites pasto
rales. Monsei»meur est bon plus qu’on ne 
îkeut le dire, H Tte s*e refuse a personne. 11 
fa\idra <ri>e désormaLs les fidèles, les œu
vres, les communautés religieuses appor
tent un peu olus de discrétion dans le dé
sir de le Dosséder, de l ’entretenir, de rece
vo ir sa bénédiction.

Si ce surmenage a eu pour le corps des 
suites fâcheu-ses, oet élan de sympathie et 
ces démonstrations de piété filiale laissent 
à l’âme d<» bien consolants souvenirs.

L'accueil fait à Sa Grandeur a été par
tout aussi ohTi '̂TJreuTj que relipieux. L ’évO- 
que eat toujours pour nos populations le 
représentant de Notre-SelRTVeur Jé.<nis- 
Christ. son fondé d© pouvoirs, le dispensa
teur de 9e«i jTTîices et de ses bénédictions. 
De cette disposition d’ame nflissent spon
tanément les témol-!ma<res de respect, de 
foi et de religieux attachement que Mon
seigneur a  reçus partout sur so » passoire

dans xtoa l iU w  «onun» dan » Doa essupa-

Partout aussi la  parole de Monseii 
est -venoe raviver dans 1m Aums la  
tkm de vtvx\s chidtiennement dans la  fa
mille comme pour son propre compte et de 
contribuer, par les -associations et les œu
vre», à la sanctification du prochain et à 
la  restauration du règne de Notre-Seigneur 
Jésus-Christ c^tis notre société déseniixa- 
rée.

Gazette du Nord
On annonce la mort :

'«Vt. A  LOMME, de M. Eugène Oraux* 
Nélin, décédé le 3 juUlet, dans sa 83e an
née, muni des sacrements..

C’est une grande perte pour toutes les 
oBUN-ree de la  paroisse, dont il était nu  Inal- 
g3oe bienfaiteur.

VM, A  «O M O H IN , de M. Alphs— ■ D ani^
employé de la  Banque Verlsy-Decrotx 
et CÏe, décédé le  1er ju ilM , dans sa 6ée ao- 
xkée, mtxnl des saerements.

Lés funéraillM  ont lieu aujourd'hui, sar 
medi, A neuf lieores, en l ’égiise du Graod- 
Ronchin.

Vk/V A  W ATTRELOS, de Mlle Odils Va-
iMsts, Ulle de M. et Mme Vaneste-Seynave, 
décédée, muni© des sacrements, à A’&ge de 
13 ans

Les fimérailles ont lieu aujourd’hui, sa
medi, à huit heures et demie du matin, en 
l’égUse Saint-Maclou. ,

w v  Vendredi matin, ont eu lieu, en l'é
glise de Saint-Vincent, à MAROQ-EN-EA- 
R S U L , les funérailles de Mme Pierre Eee» 
«iMt, née Cléméiitlne Eallly, an milieu 
d ’une assietaïicé nombreuse et recueillie.

Nous avons remarqué la  présence de 
MM. Bigo, Donel, Pourbaix, -notaires, L «- 
febvre ; MM. Ducroquet, Martin, Lecooq, 
docteurs ; MM. Cavle, moire de Wambre- 
chies, Delefortrie, maire «ITiscobeoque, 
E^nile Dueiez, commissaire de police, Le- 
pers, Maquette, conseillers municipaux ; 
Jules Cailliau, 'Watteliez, D ^aiHeul, Her- 
baux, Legrand, Catry, IM ieulle, Delobel, 
Danel, BondueÛe, Lesaffre; M. le  chanoine 
Dieu, supérieur du collège de Marcq. M. 
i'abibé Wasier.

Le deuil était conduit par le  mari et 1m  
flls de la  défunte, acoompagoés de MM. 
Sigier et Despinoy.

« w  Jeudi ont éu tteo, «n  l'ég lise de> 
WARNETON (Belgique), les fanéraiUM ds 
Mm^ Maria DeeeuÎH*, é^mose de M. Désiré 
Mille, enlevée à l'aflection des siens a.près 
une longue maladie chrétiennement sup
portée.

Le deuil était conduit par le mari, et les 
fUs de la défunte, qu'accompagnaient MM.

abbés Coctwz, doyen de Lomme, et H. 
Delsvoye, -vicaire de Deûlémonf.

I a  messe a  été chantée par M. Duques- 
noy, curé de Waméton, assisté de MM. les 
vicaires.

Dans èa nombreuse assistance ika is  avons 
remaripié : MM. le booiÿmestre, Péchevln, 
les membres du conseil communal et <ïu 
conseil paroissial de W ^m étati : MM. Vic
tor Liénort, maire de De01émx>nt, Henri 
Delannoy, son adjoint, Edouaid Six et Del- 
motte, conseillers municipaux de DeAié- 
n>ont : MM. Louis <Gbestem, JuHen V a n d ^  
nkersch. Désiré Lescroart. Josepb Cuviriier,> 
J-ides Lebrun, Oscecr Castelain, Em ile De- 
waUe, César Desqulesis, etc., de Deûlémont; 
MM. le docteur M anfoeiL  Jean Gbest«n, 
VanderaMrlièl«, Cyrille Vandanme, iMes- 
plomb, Leteme, etc., de 'WamAton.

Nous recoounaadons en z prièrM l 't o s  
iM  défunts et offrons A leurs tamillM nos 
cbrétlennes condoléane^

listts, Marie, Joiepti (7 ans «t 7 quarMtJ-

On 'annonce les fiançailles de Mlla 
Marguerite Oatr», fllle de M. et Mme Paul 
Catry, de WAMEREOHIES. a w c  M. La «ls
LSSSmESi propriétaire à MERIONIES.

w v  On annonce, A ESTAIRES, le pro
chain mariage de M. Jsssah Oéfowsz, fUe 
de -M. Jean iDéfossez, cutttvatenr, et de (eus 
KfaAnjnA, née iBournl, av«c  M ils «Isawiis 
Pstlt^rex, fille de M. Désiré Petitprecz e t de 

née Notteau, cultivateurs A' MER-
RIS.

ECH OS
0RO1NATI9MS

Dimanche prochain 5 j)uillet, M gr Chol- 
let ordonnera ; ^  p ré tr^  dont 11 du dio- 
cèee de Cambrai, 28 du -diocèse de L i ^  ; 
44 sous-diacres, dont ’9 du diocèse de Cana- 
brai, 35 du diocè.se de lôUe.

Aujourd’hui sariïedi. Monseigrot^ or
donnera 23 minorés, dont 5 du diocèse 
Can*>rai, 18 du diocèse de U lle  ; 1 •msuré.

Vendredi a  eu lieu un® ordii*ation pour 
iM  tonsurés à St-Amand.

L'ELEOTION DS M. VANOAMS 
LS v«*e dM députés Nard

Voici les votes des députés dht Nord sur 
la  motion d’ajournement de la. discuasUm 
dM ooncliMione du 7e bnreau concernant 
1m  opérations élsctoralM de la  Ire  circoiW'

p w  MM. DefoMsé. Detory, 
D «rre, Gheequière, Gmslain, Ingh«els, 
«ebvre, Rag-heboom.

Ont voté contre : MM^ Cochto, Damsette, 
PllchoB, Seydoux.

N ’omt pas pris part a-u vote :! MM. Dirfon- 
taiite GoniaTix, Guæde, Lemire, L e  Roy, 
Méliii, Pasqual, Vattidame.

S’est abstenu, parce que soumis à 1 en
quête : M. Groussau.

En ooi^é ; M. Daniel Vincent.
SAPEU RS-POM Pt ERS

Stmt nommés aux grades cd-après dans 
les corps de sapeurs-pompiers :

MM Emest BaiHeux, lieutenant à Mon- 
chaux ; Emile Hhve, capitaine à SecUn ; 
Marcel Fiévet, capitaine à SecUn, ; Emile 
Couvreur, rnédrec'm-aide-nva>or de 1”  dasse 
à Socliii.

AUX PORTEURS D£ COUPONS
Pour bien mettre au point la situation 

actuelle des Français porteurs de valeurs 
mobilières étrangères non abonnées ou de 
fonds d’Etats étranijers, il est nécessaire 
de rappeler que les dispositions légales en 
vigueur auJounThuI stipulent que :

!• Les coupons peuvent ètue encaissés sn 
France sous déduction, inniniédiate de l'im- 
pAt ; le bordereau, qui peut être communi
qué à l ’Enregistrement, ne doit pas men
tionner le nom du porteur.

2® Les coupons peuvent être encaissés 
A l’étranger, libnement et sans contraven
tion, par un Fra-nçais, à  la condition :

a )’ & i l  que ie porteur achète en F’ranoe, 
lors du^étachement du premier coupon ds 
1*15, des timbres-impôt po»ir luie !*otmne 
correspondant ù 5 O'O du revenu produit 
ptendant le deuxième seinestre 1^14 et du 
revenu à produire en 1915, ou. si ce der^ 
nier n'est pas connu alors, du revenu total 
de 1914.

Les timbres sont collés sur les titres.
B) Soit que le porteur fasse à  l’EnregiS' 

trement, dans les trois premiers mois de 
I t lé  et sans donner son nom, s’il le désire,

mas décAamioa dn Tswnu MMdlHé à
l’Vkvngw  durant le deuxième semestre 
1914 et l ’année 1915 sur tellM  va leun bien 
dé^ gnéM.

LE MAUVAIS OINtMA FAVORISE
LES MAUVAISES LECTURES

Le 27 mars 1914, M. Paul Deschanel pré- 
siiiait le banquet de la cbambre syndicale 
française de la cinématographie. Du dis
cours qu’il prononça, noua extrayons ces 
deux passages :

• Lorsque vos spectateurs ont vu représen
ter sur vos écrans un ohef-d'œuvro « Le Cid • 
ou « Phèdre t, ils ont le désir d’aller le voir 
su théâtre. Ixirigue vous avez donné < Les 
Misérai>le8 .. de Victor Hugo, la vmte chez 
les lilMfaii^ «  aussitôt monté dans des pro- 
portiofxs énormes...

• Vou* représentez donc la réaliét, mais de 
la réalité vous ne devez donner su peuple 
m e  les parties les plus hautes. Vous avez 
charge d'ames vous avez vos responsabilités. 
Vous devez être les éducateurs de i'&me popu- 
lalra Vous deves choisir vos sujets avec dis- 
oameaMot et avec août. C'est une ercs[ur de 
erolrs «M  pour plaire aux foules et pour les 
rNf i ir. n faut recourir aux choses vulgaires, 
n n'est PM ds public ^us fin, phis déUcat 
et en même temps i^us généreux que las 
glands publics populaires ».

Les connlls de M. Paul Deschanel sont 
excellents : U faut bien constater qu'ils 
n’étaient point superflus. Lee entrepre
neurs de fUms et de cinémas sont, en 
effet, pour la  pilupart, des pervertisseurs 
de l'Ame pdpulalre. Ils représentent les 
ouvrages les plus malsains du théâtre et 
du roman : et par 14 —  c'est le seul résul
tat qiie nous voulons noter —  ils activent 
dam  une pKepprtton énorme la  vente dM 
mauvais IWFës.

fCdtnet de Romaru-Revue).

DE

M. CHARLES M AU RICE
MAIRE D'ATTIOHSS

Aoolsn ConseUlM- général

Jeudi soir, au pavillon OUivier, de la  
maison de A Lille, où il  était entré,
il y a quelquM jours, pour y subir une 
opéraUon, M t déeédé M. CharlM Maurice, 
maire d'AttichM, professeur à la  faculté 
lib ia des SdeoceS, aacien conseiller géné
ral du Nord. . . .  X- •

Cette mort, que rien ne faisait prévoir 
— M. Maurtoe se trouvait encore à Santés, 
Tu n  de ces derniers dimanches, au Con
grès Ubéral de la  5* circonscription — 
attristera 1m nombreux et dévoués amis 
que M. Maurice s’était acquis par sa sim
plicité, aon alfabUité et son obligeance.

Le  regretté défunt n ’était âgé que de 57 
Ans.

I l  était né A L ille  le  5 mai 1857 et é t^ t  
le fils de id . Léon Maurice, qui lut 
conseiller Af la  Cour d’ i î>pel de Douai et 
mourut député du Nord.

Licencié en droit de la  faculté del Lille, 
en 1880, il dirigea ensuite ses études vers 
les sclencM fiatureUes et passa, en ju i^ t  
1888, sa thèse de docteur ès-sciencM de
vant la faculté de Paris.

Au mois de novembre suivant, u  était 
chargé de cours A l ’Ecole des h a u tM  étu- 
dM  industrielles, et deux ans plus tard, A 
la  faculté libre dM sciences. Professeur A 
cette même faculté depuis 1903, U y  oocur 
pait la  riiaire d'anatomie et d’embryogénie 
co«m>arées.

En-1894, M. Charles Maurice avait fondé 
à Ambleteuse (Pas-de-Calkais) une station 
biologique, qu'U dirigea pendant de lon
gues années avec une rare compétence ®t

2ui-rendit les plus grands services aux 
lèves désireux d ’étudier la  faune et la  

flors -de lai m er et da compléter ainsi 1 en- 
seigiMment qu’ils recevaient au labora
toire de zoologie de la faculté.

O u ti» sa thèse de doctorat, Monogra^ 
pbie d’une ascédie composée, qui a  paru 
dans les Archives de bicrtogie, M. ChittlM 
Maurice a puhUé de nombreux artlctes 
/ian» le Bulletin scientifique du Nord de 
la  France et de la Belgique, dans le Bulle
tin de la  Société géologique du N<Md, dans 
les comptM rendus de f  Association fran
çaise pour l'avancement des sciences.

S m  laJboôeusM recherches, d<mt l ’Uni- 
-versité catholique lecueillait aussi l ’hon
neur lui avaient mérité en 1899 la  croix 
de c ^ a l i e r  de Saint-Grégoiie le Grand.

Mais l'activité de M. Charles Maurice 
ne s’Mt pas bornée au domaine scientifi
que. n  se mit également A la  disposition 
de SM concitoyens, qui venaient lui de
mander de se charger de leurs intérêts.

Dès 1888, i l  s u c c é ^ t  ^ son père comme 
maire d'Attiches. A  plusieurs reprises, il 
fle présenU au ConseU général dans le 
canton de Pont-A-Marcq ; il fut élu en 
1907 et, pendant six ans, U remplit son 

avec une assidiuté et une cons
cience remarquables. Sm  aris étaient ■trte 
écoutés de ses collègues de 1 assemblée oe- 
■artementale. Défenseur des principes 
d^rdre et de,liberté, ü ne perdit pas une 

de voter contre les propositions 
sectaires ou insidieuses, ü  prit part notam
ment aux discussions reïauws A la  liberté 
de r«iseignem ent supérieur et au tibre 
choix du médecin.

En 1910, sollicité par 1m  comités libé
raux d e . la S ’  circonscription, M. Charles 
Maurice cohsentit ft -poser sa candidature 
aux élections législatives. I l  mena une 
}yrillante campagne, mais échoua devant 
la  coalition de ses deux aldversair».

En 1913, ü ne s’était ptus représenté au 
Conseil général.

Les funérailles de M. Chartes Maurice 
seront célébrées lundi à onze heures, en 
l’éKlise d’Attiches.

Nous présentons à Madame Maurice et à 
ses enfants nos sincères et chrétiennes con
doléances et recommandons l’âme du re
gretté défunt aux prières de noc lecteurs.

L'INQUISITION FISCALE
Les protestations contre le projet d'impôt 

personnel sur le  Revenu, se font de plus en 
pvos nombreuses.

Les Uroupeuients professionnels du Com- 
mercfe. de l ’ImVustrie et de l'.Atrriculture en
voient des lettres ipressaute» au.\ .s^uuleurs 
de leurs <tépartements pour leur dtjnander 
(le repousser énergiquement l'incorporation 
dans le budget de IWt, du projet d'impôt 
l>asé, quoi qu'on en dise, sur la déclaration 
cuutrôlée et l'arbitrairs administratif. Ils 
Jes Invitent au contraire a adopter le pro
jet présenté par MM Barbier et Touron qui, 
sans inquisition fiscale. Institue une sur
taxe aux contributions directes existantes.

îvous publions ci-dessous une première 
liste de ces Groupements :

Chambres de Commerce de : Paris, Ren
nes, Ellbeuf, Bergerac, Vienne, Ulle, Bolbec, 
Bordeaux, Bayonne. Laval, Lorient, Troyes, 
tlouen, Aonofiay, Niort, An^ulëme, Fécamp, 
Ga*>.

Société des Agriculteurs de France ; Cham
bre Syndicale des Brasseurs, Paris ; Union 
des Chambres Syndicales Lyonnaises ; Union 
Syndicale Horticole et Agricole du canton 
d’Antlbes ; Syndicat des Agents généraux 
d'.Assurances du Département de l'Aube ; 
.Association Mutuelle pour la Défense de la 
Propriété bâtie de Rouen ; Société du Com- 
mwce et de l ’industrie de Saint-Jean d'An- 
ffely : Chambre .Syndicale de la Brosserie, 
Paris ; Chambra Syndicale des Fabricants

d » Paxls ; Union D^Mitemeotal* Am
Assureurr de SaOne^Loire ; S^rodioal do 
la Haute-Marne : Chambre Syndicale d »  
Entrepreneurs de B&timents de la Région 
Seint^uentinolse : Comité des Intérêts Gé
néraux de l ’AMurance Incendie, Paris ; 
Chambre Syndicale du Commerce des Pa
piers de France. Paris ; Chambre Syndicale 
de l'Ameublement, Paris.

Syndicat des Agents Généraux d'Assuran- 
ces, Alençon ; Syndicat Générai «lu Com
merce et de l’industrie du Département de 
l ’Aui>e ; Syndicat des Fabricants de Tissas 
de Roubaix-Tourcoing ; Société Industrielle 
et Commerciale de Roubaix ; Syndicat des 
Filateurs de Coton de Roubalx-Tourooing ; 
Chambre Syndicale du Commerce et de la 
Fabrication de la Quincaillerie, Parts ; Fé
dération Nationale du Bâtiment ; Union des 
Syndicats du Commeroe et de l'Ind.ustrie du 
Loiret, Orléans ; Union des Banquiers des 
DépartMnents, Clermont-Ferrand ; Union des 
Intérêts Economiques de l ’Hérault, Mont
pellier ; SyndM^t des Débitants de Vins et 
Spiritueux de la Ville de Nice ; Association 
des Commerçants et Industriels de l'Arron- 
dissement d'Angooléme.

Syndicat das Aseuteura d’Agen : Syndicat 
de Défense dM Intérêts GéDéraux du Com
merce et de l ’industrie du Département' do 
Cher, Bourges ; .Syndicat Central des Agrl- 
nilteurs de France ; Syndicat des Peigneurs 
de la Ré«rion de Fourmies ; Union du Sud- 
Est des .Syndicats A^rricoles ; l.’nlon Syndi
cale des Commerçants et Industriels de 
Thouars et de l'Arrondis.'îen;ent ; Syndicat 
Normand de la Filature de Coton, Rouen ; 
Chambre S>-ndicale des Fabricants d'Fxjul- 
pements Militaires, Parts ; Union des Inté
rêts Economicpues : Chambre .Syndicale des 
Fabricant* de Chapeaux de Paille et «le Feu
tre pour Dame4; •

UNIVERSITE CATHOLIQUE
«DOLE DE HAUTES ETUDES

INDUSTRIELLES ET COMMERCIALES
Certificat de mécanique rationnelle, à 

Paris. —  Reçus : MM. Lemoine et Wer- 
quin.

Certificat de minéralogie, à LUle. — 
Reçus : MM. Mayolle, (mention Assez 
Bien), Meeaemaolcer et Monier.

NOUVELLES MILITAIRES
Les élèwes admis en 1913 aux écoles de 

Saint-Cyr, normale, supérieure et natio
nale des eaux et forêts, qui, conformément 
aux prescriptions de l ’article 13 de la  loi 
du 7 août 1913 doivent, à  la fin de leur 
{^rranièse année d'école, être verséa pen
dant deux OMMs dans un corps de troupe, 
seront affectés & des corps staticmnés dans 
les 6e, 7«, 20e et 21e régions de corj>s d’ar
mée, ainsi qu'aux corps de la 4e di-vlsion 

rincipe.

jj[>ar ré
ment de cavalerie. Ils choisiront dans l ’or
dre de leur classement de fin d'année leur 
corps d'aflectaUoni. 4

Les élèves seront mis en route le l* ' ao>ût. 
Ils seront iiabillés, équipés et armés par 
les soins de leur -unité d'affectation. Us v i
vront dans les mêmes conditions matériel- 
1m que iM  autTM boomws de troupe et 
participeront comme ena à tous les détaito 
du service général dhi ct»7>s.

LE «• OUIRASSIERS A SISSONNE
Jendi matin, y m  « ix  faeuns, le 4e régi

ment de cuiraâlters a ^ i t t é  Cûidjrai pour 
se rendre «ni camp de Sissonne.

TrompattM e t «ôlonél en  tète. U a, par 
la place dTArmm e t la m e des Linlers, ga
gné la  route de Guise. Le soir, U a can
tonné A Bobain.

Le 4e cuirassiers sera de retour à Cam
brai le 13 juUlet.

LE PORT DE LA TENUE CIVILE 
PAR LES OFFICIERS

Par décret rendu le 3 juiUet, les offi
ciers pourront désormais revêtir la  tenue 
ci-vUe, en dehors du service, A n'importe 
queUe heure de la journée.

Les seules restricUons apportéM sont 
les suivantes : Le capitaine de semaine et 
l'atMudant de semaine devront être cons- 
taniSSaent en tenue miUtaire.

2» Le port de la  tenue civile est formel
lement interdite 4 l'intérieur des caserne
ments occupés par les troupes.

3” Dans certaines circonstances les com
mandants d’armes pourront prescrire le 
port constant de la tenue müitaire aux 
officiers de la  garnison.

l e s  00N «ES AGRICOLES
Au ministère de la guerre on fait la 

communication suivante :
<( En >-ue de faciUter dans la  mesure du 

possii>le le concours de la  main-d'œuvre 
nülitaire aux travaux dM champs, le mi
nistre vient d’inviter les chefs de corps 4 
examiner avec une la ^ e  bienveillance les 
demandes de permissions en faveur des 
militaires dés classes 1911 et 1912, exer
çant dM {MTofessions agricolM qui désire
raient être employés dans leurs familles, 
chez leurs anciens patrons, ou chez dee 
cultivateurs faisant app^ 4 leurs ser
vices.

u Ces offîciers supérieurs pourront leur 
accorder des permissions supplémentaires 
dans Im  conditions prévues par l'article 
38 de la loi du 21 mars 1905, dont les dis- 
posiUons dans les présentes circonstances 
devront être interprétées par eux de la 
façon la plus libérale et la glus étendue. 
Cm  permissions ne devront, d ’aiUeurs. ni 
dépasser le pourcentage des absences

Î^rêvu par l'article 21 de la  loi du 7 août 
913, ni coïncider avec les périodes de sé

jour dans les camps d'instruction et les 
manoeuvres d’automne. »

BACCALAUREAT
ES

Sont admissibles aux épreuve» orales ;
Première partie : Latin-Soiences. — .M.M. 

Grégoire, «eauniont, l)e.scluirmes. Doue. I>e- 
maire, l)«'l>eauvais. LH l̂alaudc. Uony. Duu- 
chet, Ferrier, Godet, Mouionguet, Jules Ber
nard, Briene, Mlart, Terff, Vuny. Huet, Huré, 
Leduc. Machuei, Terrasse Lecerf, I.eclercq, 
Macquet, Georjres Monier. Mouille/.

Camhler. Demars, iMrant. Flahaut, Hay, 
Heduy, Allavs, Baillcul. Baron, Bouiiemain, 
Boucly, Bouez, Bouillon. Bracq, l'aquet. 
Ployart Ravtn, Riechers, Gaudry. Hennebi- 
que. Hollande, iLairre, Landrleu. Leroy, Ma 
gron. Marquant, Féron.

Bricout. Caby, Carbonnier. Caulier, Cogez, 
Coquelet, Dartevelle, Debrock, Decherf, 
Meyer, .Mignon Morice, Nut:e. Olivier, Ouiez, 
HévUlion, Talbotier, Wllpote.

IXitMis Charles Deffontalnes. Dumoncel. 
Falleur, Glllion, God-in, Huret, Wormser. Ca-

Schricke. Smagghé, Vei^y. Warln ̂ m ’.
Sont -reçus définitivement :
Deuxième partie : Philosophie. — MM. An- 

nebicque, Appourchaux, A.sselin, Bécu, Bou
cher, Baudoux, d'Hautefeuille, Mlles Canel 
Baudouin, MM. Barat B), BeUiouart (.A B). 
Billaudel (A B), Billouet (.A B), Biériot (A B), 
Bureau. René Carton, Caudron, Chanilon 
Chérigié, Chopin. Douchez, Dechet, Delacourt 
Delepouve;

Bruffaerts (A B), Bruneau (A B), Bruyelle 
Canet (A B). Carton, Cathelain, Catrlce, Cor-

‘J
kaei-t (A B), Boecz (A B}, Ghisialn Boulanger; 

(>Uier. Debyser.
e partie : Latin-SclenoM. — VOfj

Huet, Huré, (A B), Leoerf, Leclercq, Ladue.
■ (A B). Me -  -- -

Bourotte,
Première

Mechuel Maquet (A B), Miart, M o»
nier, Terff. Briëns, I)ebau-\'als jB), Délai 
Decharmcs, Dony. Douchet, Ferrier, 
Grégoire (.A B). Lemaire, Mouionguet.

BREVET ÉLÉMENTAIRE
(JEUNES GE^S)

Sont admis déflniüvement : . . .  7
MM. Houin, JervUle, Jouno. Jung, Kelduÿ . 

Krabansky, Kmizt. Lafaye, Liüiaeye. U g i» J.i 
bert, LaiicUais, Lanset, lAntreibecq, Lw

Pierre, Joseph <I.aurent, Gabriel Lecleret^ *
ierre Lecocq, Raoul Leoomte, Albert Lefet^'’ *

\-re. Paul-Emlle Lefebvre. Levain  Lemah, 
Leugrand, l.eiine, Lepetit, Leplat, Lepoucra, - -- 
Auguste Leroy, Robert Leroy. Paul Uem.
Llévin. Lignon. Loquet, Mabu, M alaqu^
Marié, Marquant, Martlnache, MÜzy,. ÎO? .-J.., 
cBln, VerbèSe. • ------- "

AU CONStBWTOK DE LEÎE' f :
Classe da TrombOM. — Professeur : M. B *  ‘ 

mond .Masurel. — 1 '" prix : R ^u l D » .
mes.sine. Eugène Silard. — Rappel du 81--------
prix : Jean Casier. — 2^ acvesslts : George*^ 
Bourses, Albert Demora. .. "....I*.. ‘.‘.T.*

Classe de M rn et à  pistons. — Pro fesseu r (  ^  
M. Béghin. — 2* prix : Victor M issiaen.^ 
i«rt scc£ssits : Ge-ston Magniez. Paul OgM.
— 2“  accessits : Louis Messan, Marcel Pleo-

^OlasM da Oor. — Professeur ; M. Tribo'tiL
— l«r accessit a l'unanimité : M. Alfred Bral* 
nez. — 1"* accessits : Henri Hocquet, Lèoa 
Colle.

ClasM de Trempette 4 pistens. — Profes.
stur : M. Béghin. — 2» prtx : Gaston Ua^ 
gniez. — 1" a<'(.'eteit : Victor MisslaeB. — S»  
accessits ; Paul Ogar, Louiii Messant, IfarMi 
Fieurynok.

LE T O U R JE  F R A N l i - -
QUATRISME ETAPE ’ '  . ' 

EREST-LA ROCHELLE (47S Ml.) "* :
La cinquième étape comporte le par

cours Brest-La Rochelle. Voici l ’itinén ira  
et l’horaire probable :

Brest (départ), minuit ; ChAteauUn.- 
2 h. 10 ; Quimper (88 kil.), 3 h. 05 • L o 
rient (154 kil.), 5 h. 20 ; Vannes (208 ^ . ) ,
7 h. ; La  Rocne-Bemard (248 kil.), 8 h. 30;
Nantes (321 kil.), 11 h. ; La  Roche-sur-Yoi>.
(.■«7 kil.), 1 h. 20, soir : Luçon (419 kU.J,
2 h. 25 ; La Rochelle (470 kü ), 4 h. '

■«WVOW»----------------  '

CHEZ IIS MWEUBS
D A M  LS B A M IN  DS DOUAI

Se soumettant aux instructions de 
comité, tous les herscheurs ont repris 1a  
travaU vendredi maUn. Il est décidé quH ip 
attendront le» décisions du congrès qui 
tiendra dimanche à Denain. - ,

Un «n fa n t  
tam p on n é  p a r  un auttf

A LA MADELEINE

Jeudi soir, vers six heures et demie, mal 
de Lille, 4 la hauteur de la  rae Saint-} 
François, le jeune Debout, huit ans, dootk 
les parents sont domiciliés rue St-VlctorJ 
voulant passer devant un tramway, n V i  
valt pas vu un automobile qui arrivait 

Le chauffeur, M. Salomon, fabricant da 
meubles, rue Jeanne-MaiHotte, flt un «Oor%- 
pour s'arrêter et dirigea sa machine con-  ̂
tre la bordure du trottoir, où il stoppa., 
L'enfant fut atteint, malgré la  manceunmi 
de M. Salomon et projeté sur le pavé. Les 
témoins de l’accident le transportèrent an. 
domicUe de son oncle, situé en face. | 

M. le docteur Pècheux a constaté oue W  
jeune Debout portait deux gravM  b le m ^  
res au bas de la tête.

Un aramim Joue ûm tranctiolt
A THIANT

Deux jeunes apprentis de la  Boul0niie-( 
rie étaient occupés ù !a meule. Richeiw- 
14 ans 1/2, et Schoos, 17 ans. Schoo* nrpnK- 
cha à Rlcher de le mouiller avec l'eau qnll . 
tombait. Une dispute s'ensuivit. Schbo^ 
empoignant Richer par la gqrge, oelUl-cQ 
saisissant un tranchet en porta 4 son «a -( 
marâde un coup 4 l'épaule. i

On ne peut juger encore de la gra«ritéj 
de la blessure. I■ J

TENTATIVE de  MEURTRE
A VIEUX-CONDE

Deux mineurs algériens entrés au caf# 
Lepape avaient, vendredi matin, une dia< 
cusion. Au cours de la dispute, Sedtal 
Amar frappa A it Amar de trois coups da 
poignard dans le dos. Le poumon paraH( 
atteint. Le meurtrier a été arrêté. '

A it Amar a été conduit 4 l'HOtel-Dieu dW 
Valenciennes. 7

L ’ ORAGE
DANS LA RtOlON DE DUNKERQUE

Vers 9 heures du soir, jeudi, un terribio 
orage, déjà annoncé l’après-midi par quel* 
que» coups moins formidables, s'est dé« 
chaîné sur la région de Duukerque e ^  
mèn>e temps que tombait une pluie dllu« 
vienne.

La foudre est tombée peu près unet 
vingtaine de fois sut- la ville et la  ban-' 
lieue, ne causant heureusement que peuj 
de dégâts. . ■

A Coudekerque-Branche, un lil du trolv 
ley fut touché rue de la Gare èt volatUlsé.' 
ce qui arrôtii un bon moment la circula
tion des tramways ; puis ce fut le touü 
d’une maison de la rue des Arts, d'tine 
autre de la rue de la Liberté ù subir la 
fluide qui endommagea, légèrement d'ail< 
leurs, les toitures ; à une maison de la 
rue Pasteur, une cheminée en briques em 
lin, fut abattue.

A Cappelle, la foudre est tombée sur I »  
filature Hans et Dekeirel, dans la  salit 
des machiiie.'», et y a déterminé un c o i»  
mencement d'incendie vite éteint, grâce 4 
la promptitude des secours ; trois métiers 
cependant y ont été détruite et une partit 
de la salle endommagée, ce qui forcera 
environ 150 ouvriers et ouvrières A un. 
chômage de plusieurs jours.

A  Rosendael, l'orage a abatto tm  a r
bre dans une propriété en bordnia A* Jm


